
Méditation du 4ème Dimanche de l’Avent – Année A 
1ère lecture : Isaïe 7, 10-16 ; Psaume 23 ; 2ème lecture : Romains 1, 1-7  

Évangile : Saint Matthieu : 1, 18-24 

L’annonce à Joseph, l’époux de Marie 
 

Alors que l’Évangéliste Luc situait Marie au centre des récits entourant la naissance de Jésus, Matthieu 
fait abondamment référence au rôle de Joseph dans les premiers chapitres de son Évangile : 
généalogie du Christ en Matthieu 1, 16 et dans l’Évangile de ce dimanche, fuite en Égypte (Mt 2, 13-
15) et retour de l’Égypte (Mt 2, 19-23). À chaque fois, Matthieu présente Joseph comme un homme 
juste et humble, obéissant à la volonté de Dieu. 
Pourtant dans l’Évangile de ce dimanche Joseph, l’époux de Marie est dans un profond dilemme. Bien 
avant qu’ils aient habité ensemble, Marie est enceinte par l’action de l’Esprit Saint. Joseph est 
tourmenté, embarrassé. Il a peur de l’opinion familiale et sociale car la loi de Moïse prescrit : « Si une 
jeune fille vierge est fiancée à un homme, qu’un homme l’a rencontré dans la ville et couche avec 
elle, vous les conduirez tous les deux à la porte de la ville et vous les lapiderez jusqu’à ce que mort 
s’en suive » (Deutéronome 22, 23). Face à une situation qui le met en porte-à-faux avec la loi de Moïse 
et/ou avec sa conscience, Joseph se réfugie seul dans le silence pour prendre sa décision. 
Et soudain la lumière en la personne de « l’Ange du Seigneur » (Mt 1, 20) lui arrive en songe et lui 
donne la clé de compréhension de la conception mystérieuse, c’est-à-dire humainement inexplicable, 
de Marie : « Joseph, fils de David, ne crains pas de prendre chez toi Marie, ton épouse : l’enfant qui 
est engendré en elle vient de l’Esprit Saint ; elle mettra au monde un fils, auquel tu donneras le nom 
de Jésus (c’est-à-dire « le Seigneur sauve »), car c’est lui qui sauvera son peuple de ses péchés » (Mt 
1, 20-21). Joseph authentifie l’accueil de la lumière en accomplissant ce que l’ange lui a dit : « il fit ce 
que l’Ange du Seigneur lui avait prescrit : il prit chez lui son épouse » (Mt 1, 24). 
 

Joseph connaissait la parole de Dieu annoncée par le prophète Isaïe « Le Seigneur lui-même vous 
donnera un signe : « Voici que la Vierge concevra et elle mettra au monde un fils, auquel on donnera 
le nom d’Emmanuel, qui se traduit : Dieu-avec-nous » (Isaïe 7, 14). Ainsi la première lecture de ce 
dimanche trouve son accomplissement total dans l’Évangile. 
La vie et le témoignage des grandes figures : Jean-Baptiste, Marie et Joseph, qui ont jalonné ce temps 
de l’Avent, temps de préparation à Noël, nous révèlent que le projet de Dieu ne se réalise pas sans 
nous. Toute vocation porte en elle-même une mission.  
 

En ce quatrième dimanche de l’Avent nous sommes tout orientés vers la Nativité de Jésus, 
l’incarnation rédemptrice du Verbe éternel de Dieu le Père. Avec l’Église nous proclamons aujourd’hui 
notre foi dans l’incarnation du Fils de Dieu (Emmanuel : Dieu-avec-nous), mais celle-ci ne se sépare pas 
de la rédemption (Jésus, le Seigneur sauve). Pour l’Église et donc pour nous l’incarnation est le premier 
temps du mystère pascal. 
 

Rendons grâce à Dieu du témoignage de Joseph, le serviteur humble et fidèle. Qu’il nous obtienne la 
grâce de la disponibilité inconditionnelle à la volonté de Dieu et nous aide à obéir à Sa Parole, en 
particulier lorsqu’elle vient bouleverser nos projets. Que Joseph et Maman Marie nous obtiennent la 
grâce de la fidélité à notre vocation et à la mission qui est la nôtre aujourd’hui en famille, dans l’Église 
et dans notre société. 
Action de grâce à Dieu pour le 31ème anniversaire de mon ordination sacerdotale ce 21 décembre 
2022. 31 ans de service de Dieu et de son Église dont 11 ans comme missionnaire « fidei donum » dans 
le diocèse de Belfort-Montbéliard, respectivement à Belfort, école d’abnégation et de renaissance, 
puis à Voujeaucourt, école de dépouillement et de refondation. Merci à Mgr Claude SCHOCKERT de 
cet appel qu’il m’a adressé ce samedi du mois d’août 2011 ..., point de départ de ma toute première 
expérience de missionnaire « fidei donum ». Merci à mes parents, à ma famille et mes amis.es, vivants 
et défunts, de leur fidèle et précieuse présence. Dieu vous bénisse ! Maman Marie et Saint Joseph vous 
accompagnent ! Saint Michel vous garde ! 

Bonne poursuite de la neuvaine préparatoire à Noël ! 

Abbé Séverin Voedzo 


